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tation n'apparait pas, c'est ou bien que le lac a dejä ete remblaye
et nivele dans ses fonds devenus plans (Haut-Leman, Thun,
Walensee, Bourget), ou bien que la cuvette doit son origine k un
eboulement (Poschiavo, Klönthal, Brenets).

En ce qui touche la glaciologie, le grand interdt de ces
moraines immergees c'est que, contemporaines de Celles du plateau,
elles ont conserve leurs formes plus fraiches ; ce sont des edifices
intacts, des Valiums Continus qui peuvent atteindre une centaine
de metres de haut, si Ton tient compte que le pied est enfoui. La
crfite meme est intacte, tandis que les moraines emergees sont
abrasees par I'erosion subaerienne. La succession des moraines de

retrait, de 5 en 5 km. environ, le long du « Petit Lac » Leman, de

demi en demi-kilometre le long de Joux, indique que le nombre
des stationnements du glacier a ete infiniment plus grand qu'on
ne pourrait se l'imaginer d'apres les debris des moraines conserves
sur le Plateau.

O. Lütschg (Berne). — Les variations des glaciers d'Allalin
et de Schwarzenberg.

Les bassins que peuvent offrir nos vallees alpines n'ont d'interdt
pratique pour la creation de reserves d'energie que si de nouvelles
crues glaciaires ne mettent pas ces installations en danger, c'est-
ä-dire si l'existence du lac artificiel ne parait ä vues humaines pas
devoir 6tre mises k question. La connaissance des conditions de

la glaciation est doncun point important de l'etude d'unprojetde
cette nature ; citons, par exemple, la connaissance du glacier de

l'Aar inferieur, en ce qui concerne les installations du Haut-Hasli;
du Gietroz pour l'entreprise de la Dranse en amont de Fionnay,
enfin des glaciers d'Allalin et de Schwarzenberg pour l'entreprise
du lac Mattmark.

Les glaciers d'Allalin et de Schwarzenberg, au fond de la vallee
de Saas, sur le flanc oriental du puissant massif du Mont-Rose,
barrent, en epoque de maximum d'extension, si completement la
vallee, que les eaux de la Viege de Saas s'y rassemblent en deux
lacs distincts, voire en un seul. Jadis, en effet, les deux glaciers
interrompirent, dans certaines circonstances, le cours de la
riviere; quand l'ecoulement sous-glaciaire normal du cours d'eau
se trouva barre par des eboulements de glace la Viege engendra
le lac de Mattmark et de redoutables inondations s'ensuivirent.

Les deux glaciers ont les caracteristiques suivantes :

Aire (1878-1879)
Longueur maximum
Rapport du collecteur

Allalin Schwarzenberg
11,5 km- 8,0 km2

7,6 km 5,8 km

au dissipateur (surface) 7,0 3,5
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L'Allalin est Oriente au NE, le Schwarzenberg1 au N, sensi-
blement.

II est fait mention de ces glaciers des 1589. Des dessins, des

cartes et des portraits relatifs aux deux periodes de crues impor-
tantes du 19e siecle, dont les maxima tombent en 1820 et 1850,
fournissent une image satisfaisante des conditions de la glaciation
ä ces epoques. Le resultat essentiel est que le glacier de Schwarzenberg

atteint son maximum d'expansion environ un lustre avant
celui d'Allalin. II existeune difference notable aussi dans la duree
des maximums des deux glaciers : tandis que l'Allalin apres le

premier maximum reste 10 ans encore presque stationnaire, le

Schwarzenberg se mit ä reculer dejä deux ans apres. On observe
la möme difference lors du second maximum; mais les documents
numeriques manquent pour preciser davantage.

II ressort nettement de ces deux crues que l'Allalin est un glacier

tres paresseux, le Schwarzenberg un glacier tres mobile.
La comparaison du leve des deux cartes Du four (1860) et Siegfried

(1876-1809) confirme ces differences d'amplitude et de phase
des oscillations des deux glaciers. On trouve :

Variation de la longueur :

L'etat actuel confirme aussi cette difference d'allure des deux
glaciers de la maniere la plus frappante.

Vers 1850 leurs deux langues barraient encore la vallee; a l'heure
presente, tandis que le front de l'Allalin git encore sur la rive
gauche de la Viege, celui du Schwarzenberg s'est dejä retirä de

quelque 1 km sur le flanc de la vallee.
Le collecteur large et peu declive de l'Allalin est par 3000 m.

d'altitude. Une barre rocheuse au milieu de son lit contrarie la
sortie des masses accumulees dans le neve; la configuration de ce
bassin-collecteur est peu favorable ä l'ecoiilement des glaces. Le
pouvoir de retention est grand; le degre de rugosite du profil
d'evacuation est important; il ne peut ätre vaincu que par une
accumulation nivale considerable.

Au glacier de Schwarzenberg le collecteur, plus declive et aussi

plus etroit, est ä une altitude inferieure de 300 metres. Les conditions

d'ecoulement sont beaucoup plus favorables; aucun obstacle

1860-1879
1879-1900

Allalin Schwarzenberg
perte 320 m. en perte 700 m.

pertellOm. gain 150 m.

Diminution de l'aire occupee par le glacier :

1859-1860
1878-1879

°/o de perte en 19 ans

12,27 km2 9,44 km2

11,49 km2 7,98 km2

6,4 °/o 15,5 °/o
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ne le contrarie; le degre de rugosite est moindre. C'est dire qu'au
Schwarzenberg la configuration du collecteur facilite une evacuation

rapide des masses glacees; le pouvoir de retention est moindre
qu'a l'Allalin. A cela s'ajoute encore la difference des rapports
d'aires du collecteur au dissipateur.

Les facteurs climatiques qui regissent l'ablation montrent
egalement des differences considerables entre les deux appareils.

Tandis que les neves de l'Allalin sont abrites par les hautes
chafnes reliant le Fluchthorn au Rimpfischorn par le Strahlhorn,
contre les vents du S et du SW, il en va autrement pour le

Schwarzenberg. L'arSte, orientee vers l'est, qui s'etend du
Schwarzenberg-Weissthor au Monte-Moro est notablement plus
basse; formant en mSme temps pai;tie du grand versant meridional
du massif du Mont-Rose vers le val d'Anza elle donne acces au
fcehn. Le glacier de Schwarzenberg se trouve done expose aux
vents chauds du sud. II s'ensuit moins de continuity dans la gla-
ciation, partant plus de mobilite, et pour l'ablation une emprise
augmentee.

De tout ceci ressort nettement que les conditions de variation
de deux glaciers doivent 6tre essentiellement differentes.

Le Dr Niethammer (Räle), au nom de la Commission geode-
sique suisse, a demontre encore l'installation temporaire faite
dans les sous-sols du bätiment scolaire de Schuls pour la mesure
de g par les oscillations du pendule.

Archives, t. XLII. — Decembre 1916. 35


	Les variations des glacier d'Allalin et de Schwarzenberg

